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$\ les Sauvag^s entendenc qaelquefoii

^e grands bruits cl^ns- les naontagues , oit--

qu'ils voyent dansrair^desj^MA* extraocdi.

naires , iis 'difenc que c'eft Michapou^ qui^

palTe j lequel prend foin (fe fes creatures

& les eng^e a; fe relfoa^^nir de lui , tl oil

il active q^'ils empliflent dansle momenf
leurs pipes de tabac dbnt ils lui bifrent la

jitiniee en Sacrifice, jnvoquant fon fecour^ ]
pdur la confervation de leurs Families. . ,

-^

Voici encore de quelle maniere ce^

peuplei debitent leurs reveries.
*

Les ^niitiaux vivoienr dans une bonne*
intelligence pendant que Micbapous de^

^meuroitaveceuk^ mats fi-i5t qu*iljes

cut quittez , le divorce fe tnit piarmi eux^.

& les plus forts dievorerent les plus foibles.

, Cette mes-intelligence ,leur fit^prendrq

cbacun leur parti dans Ie» lieux eeartez.

lis multiplierent en peu de temps la terr^

& elle fttt rcmpiie de toutes fortes d'eCl

peces danimaux , ainfi que d« toute^

fortes de poi0b!nsi>^^,^,.v, : <
^.^

^^» qu'e Michapous ebc fait ta viGtc

de fon Empire , il retourna aux animausQ .

pour donner un pars a chaque efpece ;

nais il fut bien lurpris de crouver une
Cuerre entre eux. -^"pf^'^yr

Cette diviHon lui d^ptdc, >! les en ptt«

>it par do maladies qu'il ieur cnYoya , gg

>;


